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Selon des informations vérifiées, sept des 
neuf Turcs tués dans la confrontation violente 
à bord du Mavi Marmara avaient fait part de 
leur désir de mourir en martyrs ("chahids"). 

Huit d'entre eux étaient membres 
d'organisations turques islamistes et aucun 
n'était activiste de la paix ou des droits de 

l'Homme. 

 
1. Une analyse de l'identité des citoyens turcs tués lors de la confrontation violente avec 

Tsahal à bord du Mavi Marmara, montre que presque tous (huit sur neuf) étaient membres 

d'IHH ou de factions turques islamistes ou de groupes affiliés à l’IHH. 

 

2. La seule exception est Furkan Dogan, 19 ans, qui avait la double citoyenneté 

turque et américaine et dont la participation à la confrontation reste floue. Selon un 

article publié dans Radikal, un petit journal turc intellectuel qui propose divers 

points de vue, avant la confrontation avec Tsahal, Dogan avait retranscrit dans 

son journal son désir de devenir "chahid." 

 

3. L'article publié dans Radikal critique la décision du gouvernement turc de se 

référer aux morts comme à des "chahids," leur activité étant du domaine du civil et non 

du religieux. Selon le journal, il suffit de citer le journal du lycéen Furkan Dogan, qui a 

écrit ce qui suit le matin avant la confrontation : "Ce sont les dernières heures 

avant que je participe au martyre. Y-a-t-il quoi que ce soit de plus beau ? Si oui, ce 

doit être ma mère. Je ne suis pas sûr de cela non plus. Qu'est-ce qui est le mieux ? 

La compassion de ma mère ou mourir pour une noble cause ?" (Radikal.com.tr, 16 
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juin 2010). La même citation a été reprise sur un autre site Internet, qui note qu'il s'agit des 

derniers mots de Dogan (sailanmuslim.com).1 (Note : la citation précitée est extraite du site 

Internet Sailanmuslim.) 

 

4. Par ailleurs, selon le journal turc Zaman (cité par les médias israéliens), avant que 

Furkan ne monte à bord du Mavi Marmara, il a demandé la bénédiction de ses 

parents. Son frère Mustafa a déclaré : "Nous ne nous attendions pas à ce qu'il revienne 

ainsi. Mais nous ne sommes pas désolés qu'il ait été tué comme un chahid." Son 

père a affirmé que pour la famille, Furkan est mort d'une mort honorable et a été béni au 

paradis (Haaretz.co.il, 3 juin ; Ynet.co.il, 4 juin 2010). 

 

5. Selon des informations recueillies jusqu'alors, avant la confrontation violente, la 

plupart des Turcs tués (sept sur neufs) avaient annoncé d'une manière ou d'une 

autre leur intention de mourir en "chahids." Trois ont exprimé ce désir par écrit 

(dans un journal, une lettre et un testament), un dans une vidéo trouvée à bord du Mavi 

Marmara, et des proches ont annoncé avoir été informés du désir de trois autres Turcs de 

mourir en "chahids." Ces conclusions, ajoutées à l'importante quantité 

d'informations rassemblées depuis l'arraisonnement par Tsahal du Mavi Marmara, 

témoignent des préparatifs prémédités de la violence brutale contre Tsahal par le 

noyau dur d'islamistes extrémistes.  

 

6. Ce n'est pas à nous de juger du degré de ferveur religieuse ou de l'engagement 

authentique de chacun des activistes susvisés en vue d'accomplir leur désir de devenir un 

"chahid." Cependant, les informations corroborent notre compréhension de la nature du 

noyau dur qui a affronté les forces de Tsahal et du type de violence employée. 

 

                                                 
1 http://www.sailanmuslim.com/news/a-letter-from-furkan/     


